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Cet été finissant, mon mari étant très pris par son travail, il m’avait chargée de nous trouver une maison dans la ville où il serait muté quelques semaines plus tard. Notre relation étant basée sur la confiance, me laisser choisir ne lui causait pas le moindre problème.

Et j’avais trouvé la perle rare : situé dans une petite bourgade résidentielle non loin de son futur lieu de travail, accessible par un court trajet en train, c’était un joli pavillon ni trop grand, ni trop petit, bien éclairé, à prix correct… Mais qui réservait une surprise inattendue.

Je me demandais pourquoi la dame de l’agence tentait de me dissuader de relever les stores de la chambre de l’étage. Redoutant un vice quelconque, je m’emparai du cordon et tirai dessus. Lorsque les lamelles se soulevèrent, je m’attendais à tout… mais pas à une vue imprenable sur le pavillon voisin, plus cossu que le nôtre et doté d’une petite piscine… au bord de laquelle une dame, sans doute la voisine, s’adonnait aux joies du bronzage intégral !

Allongée sur une chaise longue, le visage protégé par un chapeau de paille, elle exhibait sans vergogne sa peau dorée et ses formes voluptueuses, loin des sacs d’os à la mode. Savait-elle qu’elle s’exposait ainsi aux regards des visiteurs ? Mystère. Sa poitrine se soulevait régulièrement : elle devait s’être endormie, bercée par la chaleur de ce début d’après-midi. Dans le silence caractéristique de la campagne où même les rares bruits distants semblent étouffés, la nature parait dégager un léger bruit de vibration. Un temps idéal pour profiter du soleil, et vu son hâle, elle ne risquait pas de virer au rouge écrevisse.

«  Bon, je pense que vous n’en voulez plus.

Je me retournai vers la dame de l’agence, qui arborait une petite mine déconfite.

— On a prévenu la voisine, continuait-elle, mais elle n’en fait qu’à sa tête en prétextant qu’elle est chez elle. Et dès que les épouses la voient, elles renoncent aussitôt à acheter le pavillon. Est-ce qu’elles n’ont pas confiance en leurs maris ? Je ne sais pas, mais c’est comme ça.

Je lui décochai mon plus beau sourire :

— Vous n’avez pas à vous inquiéter. » 

Son visage s’illumina lorsqu’elle comprit que je n’avais pas changé d’avis. Cette voisine exhibitionniste ne me faisait pas peur – au contraire, elle m’intriguait – mais je peux la remercier : grâce à elle, j’obtins une ristourne sur le prix de la maison !
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